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Les trois hôpitaux de la vallée de 
Seine doivent à terme fusionner en 
une seule structure administrative, 
le Groupement hospitalier de ter-
ritoire Nord-Yvelines. Mais, pour 
l’instant, ils empruntent des che-
mins très différents. L’un bénéficie 
de subventions massives, les deux 
autres connaîtront cette année 
de nouveaux plans d’économies 
imposés par l’Agence régionale de 
santé (ARS).

Au centre hospitalier Poissy-
Saint-Germain (Chips), plusieurs 
fois renfloué par des aides mas-
sives ces dernières années, l’avenir 
s’éclaircit alors que son budget est 
à l’équilibre pour la seconde année 
consécutive. Le Comité intermi-
nistériel de performance et de la 
modernisation de l’offre de soins 
(Copermo) vient de lui attribuer

40 millions d’euros pour de nom-
breux chantiers, estimés au total à 
environ 85 millions d’euros.

L’activité renforcée
 à Poissy

D’ici à 2019, un nouveau bâtiment 
pisciacais doit être érigé. Ses cinq 
étages accueilleront les urgences 
adultes, la réanimation, la mater-
nité, les soins critiques adultes et 
enfants, l’assistance à la procréa-
tion et 60 lits d’hospitalisation 
conventionnelle. Le centre hos-
pitalier se recentre donc à Poissy 
pour les activités « chaudes ». L’Eta-
blissement d’hébergement pour 
personnes âgées (Ehpad) d’Her-
vieux doit par ailleurs être étendu 
pour un total de 104 lits.

A Saint-Germain restera la partie 
« froide », recentrée sur les consul-
tations externes et d’hôpital de 
jour, la chirurgie ambulatoire ainsi 
que l’oncologie... sans oublier la 
cession « partielle » du site. Dans 
les deux villes, d’importants tra-
vaux de sécurité incendie et d’ac-

cessibilité aux personnes à mobi-
lité réduite doivent également être 
menés.

Mantes-la-Jolie :  
« Restructurer, ce n’est  

pas renoncer,  
c’est avancer »

En sus de la subvention du Co-
permo, « ce sera financé pour 20 à 
25 millions d’euros par l ’emprunt, et 
le reste grâce au retour à l ’équilibre 
financier », détaille le directeur du 
Chips Mickaël Galy, plutôt opti-
miste. Il est également responsable 
de l’hôpital de Mantes-la-Jolie 
depuis cet été et la fusion des di-
rections... et il y a apporté des nou-
velles nettement moins joyeuses 
lors des voeux au personnel.

« Situation financière préoccupante »,  
« déficits excessifs », « endettement 
au-delà de ce que nous pouvons sup-
porter » et « fonds propres si fra-
giles » : même si l’activité a été en 
augmentation de 2 % en 2015, le 
déficit mantais devrait s’établir l’an 
dernier entre trois et quatre mil-
lions d’euros. Quelques mois après 
la fin d’un premier plan de retour 
à l’équilibre financier, un second  
« particulièrement exigeant » est 
déjà engagé, avec à la clé une cen-
taine de suppressions de postes et 
des économies à tous les étages.

« Le Chimm doit élaborer 
rapidement un plan de 
retour à l’équilibre »

« Si nous n’avons pas à être ren-
tables, nous devons nous révéler 
performants », a plaidé Mickaël 
Galy devant le personnel, dont les 
délégués syndicaux dénoncent une 
austérité inégale (voir encadré).  
« Nous recevons beaucoup d’argent 
public. Nous avons le devoir de 
l ’exemplarité, de l ’exigence et de la 

juste organisation, a-t-il ajouté. 
Restructurer, ce n’est pas renoncer, 
c’est avancer. »

L’ambiance était donc morose aux 
voeux de l’hôpital mantais, alors 
qu’elle était plutôt combative à 
ceux du centre hospitalier Meu-
lan-Les Mureaux (Chimm), lui 
aussi en difficulté. Si son directeur, 
Frédéric Mazurier, s’est montré 
très mesuré, la maire de Meulan-
en-Yvelines n’a pas eu ces préve-
nances, et a dénoncé sans fard ce 
que de nombreux élus et soignants 
perçoivent comme une injustice 
flagrante.

« En dépit d’une maîtrise reconnue 
des charges, notamment en matière 
de personnel, le déficit sera conforme à 
la projection présentée en début d’an-
née, à savoir 2,4 millions d’euros, 
a indiqué Frédéric Mazurier. Le 
Chimm doit maintenant élabo-
rer rapidement un plan de retour à 
l ’équilibre. » Il a par ailleurs prôné 
une vision positive du départ de 
l’oncologie vers Mantes-la-Jolie, 
qui avait donné lieu à une impor-
tante manifestation du personnel 
et des élus en novembre dernier.

Les élus, justement, ne décolèrent 
pas contre ce qu’ils perçoivent 
comme un dépeçage au profit de 
Mantes-la-Jolie et de Poissy, à 
l’instar de la maire de Meulan-en-
Yvelines, Cécile Zammit-Popescu 
(LR). « 2015 fut pour le Chimm une 
terrible année », a-t-elle ainsi jugé 
du petit poucet de la vallée de Seine, 
tout en en vantant les qualités des 
soins, du recrutement de méde-
cins et du campus de formation. 

« Rien sur Meulan-Les 
Mureaux, rien pour Meulan-

Les Mureaux »

« Soyons clairs : il s’agit bien d’une 
restructuration industrielle [...] 
Pris en étau entre les hôpitaux-
usines de Poissy et de Mantes, on 
cherche à nous faire disparaître, 
s’est emportée l’édile. A croire 
qu’il valait mieux être mauvais 
élève et afficher un déficit colossal 
pour être soutenu et renfloué par 
l ’Etat... suivez mon regard à l ’Est. » 

Cette vision de la situation est 
largement partagée par les orga-
nisations syndicales du Chimm. 
« Rien sur Meulan-Les Mureaux, 
rien pour Meulan-Les Mureaux. 
Une chose, cependant n’a pas été 
mesurée : notre capacité à lutter »,  
a ensuite souligné la maire. Le 
rassemblement des trois hôpitaux 
en Groupement hospitalier de ter-
ritoire Nord-Yvelines s’annonce 
décidément compliqué.

Poissy-Saint-Germain, l’ex-mauvais élève aujourd’hui à l’équilibre financier, reçoit  
40 millions d’euros de l’Etat. Meulan-Les Mureaux et Mantes-la-Jolie, en déficit,  
ont l’obligation de chasser les dépenses à marche forcée.
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« A croire qu’il valait mieux être mauvais élève et afficher un déficit colossal pour être 
soutenu et renfloué par l’Etat... suivez mon regard à l’Est », s’est emportée la maire de 
Meulan-en-Yvelines lors des voeux de l’hôpital Meulan-Les Mureaux.

J’ai testé pour vous... 
les urgences de Mantes-la-Jolie

Jeudi matin, 8 h. Souffrant de vives douleurs à la main sur le 
chemin du travail, je décide de me rendre aux service d’urgences 
de l’hôpital François Quesnay. Dans le hall d’accueil plutôt 
calme, quelques patients, plutôt âgés, attendent patiemment. 
Ils souffrent pour la plupart de traumatismes dus à  des chutes, 
comme cette dame d’une soixantaine d’années amenée par les 
pompiers.

Je suis rapidement reçu avec le sourire par une infirmière, qui 
me demande quelques détails et ne semble pas inquiète par mon 
état. Elle m’intègre au système de traçabilité des patients avec 
un bracelet à code-barre mis en place il y a trois mois et attaché 
à mon poignet. Une demi-heure plus tard, un jeune brancardier 
m’emmène dans un bureau de consultation.

L’attente commence alors, logique compte tenu de mon état non 
prioritaire. Au bout d’une heure, une jeune interne vient m’exa-
miner. Etablissant un premier diagnostic de sévère inflammation, 
celle-ci repart, puis revient après trente minutes, avec un avis 
modifié : « Je me méfie de la petite plaie que vous avez, on ne peut 
écarter l’infection. »

Alors, elle ne prend aucun risque et me prescrit un puissant anti-
biotique, juste au cas où. Je sors des urgences à 10 h 30 avec mon 
ordonnance, plutôt surpris de la rapidité de ma prise en charge.  
A l’heure où j’écris ces lignes (lundi, Ndlr), ma main est redevenue 
normale... confirmant le second diagnostic, bien plus dangereux, 
s’il n’avait pas été rapidement traité, que le premier.

En sus de la subvention du Copermo, les travaux à Poissy-Saint-Germain seront financés 
« pour 20 à 25 millions d’euros par l’emprunt, et le reste grâce au retour à l’équilibre 
financier », détaille le directeur Mickaël Galy, plutôt optimiste.
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Les syndicats mantais unis 
contre une rigueur mal répartie

« Nous sommes conscients du 
déficit, et de la nécessité de 
faire des efforts, mais ça doit 
être pour tout le monde ». 
Martinez-Mokrani Catherine, la 
secrétaire de la CGT de l’hôpi-
tal de Mantes-la-Jolie, n’a pas 
décoléré depuis la cérémonie 
des voeux, et la suppression de 
trois jours de congés autrefois 
donnés aux agents médaillés 
pour leurs 20, 30 et 35 ans de 
service dans l’établissement.

Réunis en intersyndicale, ce qui 
n’était pas arrivé depuis des 
années, la CGT et FO ont mani-
festé devant l’établissement de 
santé mercredi dernier. « Nos 
salaires sont gelés depuis 2010, 
nos conditions de travail se 

dégradent, nos heures supplé-
mentaires 2014 et 2015 ne sont 
pas payées (78 000 h en 2014 
pour le personnel hors cadres et 
hors médecins, Ndlr) », explique 
la syndicaliste. 

Les deux syndicats dénoncent 
une rechute du dialogue social 
après la très vive amélioration 
qu’ils décrivaient l’an dernier, 
suite au départ de l’ancien 
directeur. En cause selon eux : 
la fusion, cet été, des directions 
des hôpitaux mantais et piscia-
cais, et la rigueur budgétaire 
renouvelée après un premier 
plan de retour à l’équilibre. Et 
la subvention massive juste 
attribuée à Poissy n’a certes pas 
réduit le sentiment d’injustice.

« Nos salaires sont gelés depuis 2010, nos conditions de travail se dégradent, nos 
heures supplémentaires 2014 et 2015 ne sont pas payées », ont dénoncé la CGT et FO.
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En bref
SAINT-MARTIN-LA-GARENNE « Une ruralité 
différente d’avant »

MANTES-LA-JOLIE Corto – Memento : 
la sécurité cartographiée au mètre près

Dépôts sauvages de déchets, feux 
tricolores défectueux, incendies, 
ascenseurs bloqués, rackets, 
bagarres devant les établisse-
ments scolaires ou voitures garées 
dangereusement : tous finissent 
cartographiés avec précision dans 
deux bases de données. Nommées 
Memento et Corto, celles-ci 
contiennent aujourd’hui 17 000 
fiches, depuis 2011 et l’adoption 
des solutions cartographiques de 
l’entreprise parisienne Spallian.

17 000 faits 
recensés 

depuis 2011

« Memento est l ’interface web sécu-
risée, utilisée du côté opérationnel, 
Corto est un outil plus stratégique, 
utilisé pour l ’analyse, résume Pascal 
Huar, chef du service prévention – 
sécurité. Dès qu’une f iche est clôturée 
dans Memento, elle est transférée 
dans Corto. Et toutes les données 
sont hébergées dans le cloud, chez 
Spallian. »

Concrètement, chacune de la 
douzaine d’institutions présentes 

au sein du Conseil local de sécurité 
et de prévention de la délinquance 
(CLSPD), qu’ils soient bailleurs 
sociaux, médiateurs, éducateurs, 
policiers ou pompiers, peut créer 
une fiche au sein de Memento. 
Selon la catégorie du problème, 
cette fiche géolocalisée est 
immédiatement visible des autres 
services pouvant être concernés. 

« Optimiser 
le partage 

d’information »

« Par exemple, un véhicule devenant 
une épave nécessite que la police soit 
informée pour le constater juridi-
quement, la fourrière également 
pour l ’enlever, mais aussi le bailleur 
social s’il est dans son patrimoine », 
expose Pascal Huar. La fiche reste 
active tant que la question n’est pas 
résolue, puis est transférée hors de 
l’interface Memento.

« Souvent, les différentes structures 
ont des modes de communication 
différents, nous avons voulu avoir 
un système d ’échange pérenne pour 
optimiser le partage d ’information », 

 indique le chef des objectifs ini-
tiaux. Une fois la fiche clôturée et 
intégrée dans Corto, la municipa-
lité peut y réaliser des statistiques 
de tous types.

Pascal Huar assure néanmoins que 
le duo Memento – Corto reste un 
simple outil : « Ce n’est pas Minority 
report, on ne fait pas de prévision 
de criminologie, l ’interface existe 
mais l ’humain est capital. » Il est 
utilisé en ce sens exclusivement 
« si un phénomène se produit régu-
lièrement ».

« Ce n’est pas 
Minority report »

D’après lui, tous les partenaires 
y trouvent leur compte : « Ils ne 
viennent pas pour nous faire plaisir 
mais parce que ça leur est utile. » 
Selon nos informations, la police 
nationale remplit cependant peu 
de fiches, disposant de ses propres 
logiciels. 

Mais elle consulte parfois Corto 
lors de ses enquêtes, pour recouper 
des faits ou obtenir des éléments 
historiques.

La mairie mantaise utilise un puissant logiciel de cartographie des accidents et de 
l’insécurité. Conçu par l’entreprise Spallian, il permet l’échange comme l’analyse.

« Memento est l’interface web sécurisée, utilisée du côté opérationnel, Corto est 
un outil plus stratégique, utilisé pour l’analyse, résume Pascal Huar, chef du service 
prévention – sécurité. »
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Des données totalement anonymes

La municipalité mantaise conserve dans l’outil d’analyse cartogra-
phique de Spallian, Corto,  l’intégralité des données depuis sa mise 
en place en 2011, sans date de péremption. Cependant, aucune 
information nominative n’y est intégrée. La commune est égale-
ment totalement propriétaire des données.

« Vous ne verrez le nom d’une personne dans aucune de nos fiches, 
rassure ainsi le chef du service prévention-sécurité. Eu égard à nos 
déclarations à la Cnil (Commission nationale de l’informatique et 
des libertés, Ndlr), nous pourrions le faire mais ça n’offre aucun 
intérêt. Si deux partenaires ont besoin de discuter d’individus 
particuliers, ils le font directement avec leurs secrets professionnels 
respectifs. »

Par ailleurs, si les données sont intégralement conservées sur les 
serveurs de Spallian, la mairie en reste propriétaire et la société 
n’y a théoriquement pas accès. La mairie peut donc, si elle sou-
haite changer de fournisseur, récupérer ses données dans un 
format ouvert.

L’une des dernières réunions des assises de la ruralité s’est 
tenue sur la commune de Saint-Martin-la-Garenne. Il s’agissait 
d’écouter des habitants préoccupés par une situation qu’ils 
sentent comme changeante.

Le treizième rendez-vous des 
assises de la ruralité s’est déroulé 
à Saint-Martin-la-Garenne. 
Mardi dernier, une petite tren-
taine de personnes avait fait le 
déplacement dont une majorité 
d’élus de la commune et de celles 
environnantes.

 « Faire mieux avec moins »

Le début de la réunion locale a été 
l’occasion pour Cécile Dumoulin, 
conseillère départementale des 
Yvelines, de rappeler l’une des 
origines de cette initiative : « Vu 
les contraintes budgétaires auxquelles 
on doit faire face, il est certain que 
des choix doivent être faits donc il 
s’agit de faire mieux avec moins de 
moyens ».

Le deuxième temps fondamental 
était consacré à l’écoute des habi-
tants, confrontés quotidiennement 
aux difficultés inhérentes à la 
question de la ruralité. Lors de 
cet échange, un Saint-Martinois 
a évoqué la problématique des 
«  cités dortoirs  »  : «  Les maisons 
ont été vendues à des trentenaires qui 
partent travailler le matin ailleurs et 
reviennent le soir sans prendre part 
à la vie du village ».

A Guernes, les élus ont souligné 
«  un turn-over jamais connu 
auparavant ». Un constat partagé 
par certains habitants : « Je pense 
qu’on est dans une situation plus 
dynamique et dans une ruralité 
différente d ’avant ».

Une trentaine de personnes était venue à la réunion locale organisée dans le cadre 
des assises de la ruralité.
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Avec une baguette Rustiguette 
à seulement 0,69 € les 240 g,

on a toujours un doute.

Tartine de chèvre-miel ou saumon fumé ?Tartine de chèvre-miel ou saumon fumé ?

BAGUETTE RUSTIGUETTE
CUITE SUR PLACE*

0,69 € les 240 g
1 kg = 2,88 € 

Retrouvez les adresses et horaires 
des magasins proches de chez vous 

sur lidl.fr

Suggestions de présentation. Photos non contractuelles.

Pour votre santé, évitez de grignoter entre les repas

*Dans les 1 300 magasins équipés d’un point chaud.
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L’association des libres penseurs des Yvelines propose une projection-débat autour du documentaire de Daniel Leconte 
consacré au procès ayant suivi la publication par Charlie Hebdo des caricatures danoises qui ont causé, en 2005, la 
colère du monde musulman. Cette réflexion en forme de décryptage sur la presse, l’islam et finalement la société 
française elle-même se prolonge ensuite d’un débat avec Eric Marquis, journaliste et secrétaire général du Syndicat 
national des journalistes d’Île-de-France. Ce dernier est par ailleurs l’auteur de La presse : malade imaginaire ? ,  
publié en 2006.

La mairie souhaitait depuis long-
temps créer une bibliothèque 
municipale pour ses 1 100 habi-
tants. Elle a finalement ouvert ce 
nouveau lieu de lecture, situé dans 
une partie de la salle polyvalente, 
samedi 23 janvier. Si elle propose 
à la consultation ou à l’emprunt 
environ 600 ouvrages, les élus 
comptent porter leur fonds à  
1 500 livres. Ce dernier est large-
ment abondé par la Bibliothèque 
départementale des Yvelines.

OINVILLE-SUR-MONTCIENT
Ils ouvrent une 
bibliothèque

MAGNANVILLE Une projection-débat dans l’air du temps

MANTES-LA-JOLIE Nouvel équipement au dojo

L’an dernier, l’inspection acadé-
mique des Yvelines avait lancé 
le dispositif « Ambassadeurs du 
numérique », en distribuant 60 
kits composés d’une tablette, d’un 
vidéoprojecteur et d’un visua-
liseur utilisables en classe à des 
enseignants volontaires. « Devant 
l ’engouement des enseignants sur 
cette opération », indique l’ins-
pection dans un communiqué, 
l ’expérimentation est relancée cette 
année : 51 kits sont remis à d’autres 
« ambassadeurs » ce mercredi :  
« L’objectif est de créer une commu-
nauté de professionnels de l ’éducation 
engagés dans la pratique du numé-
rique éducatif ».

YVELINES
Profs : prolon-
gation de l’expé-
rience numériqueLe groupe Sanef, concessionnaire 

de l’autoroute A13, a engagé ce 
lundi la première étape de l’amé-
nagement du viaduc de Guerville. 
Constituée d’un déboisement des 
alentours, elle ne perturbera pas la 
circulation et doit durer un mois et 
demi. A terme, un troisième viaduc 
sera construit à côté des deux voies 
existantes, qui pourront ainsi être 
rénovées sans bloquer la circulation. 
Le montant du projet est estimé 
à 47 millions d’euros, compensé 
auprès de la Sanef par une extension 
de sa concession de 2030 à 2033.

GUERVILLE A13 : 
déboisement sans 
perturbations

Le gymnase Albert Camus s’est équipé depuis septembre 2015 de nouveaux tatamis pour les sports de 
combat. Ils ont été inaugurés mercredi dernier. Le coût de ses nouveaux tatamis, fixés au sol, est de  
20 000 euros hors-taxe dont la moitié a été prise par l’ancienne Communauté d’agglomération de 
Mantes en Yvelines. « Les anciens tapis étaient vieux depuis 10 ans cependant nous les gardons pour des événe-
ments sportifs. Tout ce matériel coûte cher mais néanmoins nécessaire pour que les adhérents puissent pratiquer leur 
sport en tout sécurité », confie Bernanrd Thuet, adjoint au sport.

LES MUREAUX
Portes ouvertes 
des métiers  
paramédicaux
Le campus de formation du 
centre hospitalier intercommunal 
Meulan-Les Mureaux, situé sur le 
site de Bécheville (Les Mureaux), 
ouvre ses portes aux futurs étudiants 
le dimanche 7 février de 10 h à 
16 h. Les équipes pédagogiques 
se tiennent pour l’occasion à la 
disposition des parents et de leurs 
enfants pour leur expliquer les 
subtilités de leurs formations. Ces 
dernières concernent les métiers 
d’infirmier, d’aide-soignant, de 
psychomotricien, d’ergothérapeute, 
d’aide médico-psychologique ou 
d’éducateur de jeunes enfants. 
Renseignements au 01 30 91 84 62.
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Indiscrets
La déchéance de nationalité, très peu pour lui ! Lors des voeux de la radio mantaise LFM, le président 
LR du conseil départemental des Hauts-de-Seine, Patrick Devedjian, n’a pas fait mystère de sa totale 
opposition à cette mesure proposée par la gauche et soutenue par beaucoup. « Je suis le premier Français 
de ma famille [...] mon père est mort en apatride, a-t-il indiqué dans son discours. Il faut croire que les choses 
changent puisque, ça ne plaira pas à tous, mais mon petit-fils né cette semaine a la bi-nationalité. »
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IMPRIMÉA vous propose la démarche  
la plus efficace et pertinente pour une 
communication dynamique qui mènera 
votre entreprise au sommet !

une gAMMe COMPLÈtePOuR VOtRe COMMunICAtIOn

Il a beau être de la majorité au sein du conseil départemental, l’ancien député Yves Wandewalle 
(LR) n’en finit plus de ruer dans les brancards sur son blog. Après avoir dénoncé le retard pris selon 
lui dans le déploiement du très haut débit, puis le doublement prévu de la contribution yvelinoise à 
la coopération décentralisée, le voilà qui s’emporte contre l’augmentation de 66 % du taux de la part 
départementale de la taxe foncière. « Certes, le taux final sera encore le plus bas des quatre départements 
[de grande couronne] mais est-ce une bonne raison ? », se demande-t-il, lui qui a néanmoins voté  
le budget présenté « par solidarité ».

Voeux de la radio LFM, toujours. Valérie Pécresse, nouvelle pré-
sidente LR du conseil régional d’Île-de-France, y a exposé une 
proposition destinée à financer le permis de conduire des jeunes, en 
remplaçant le logo de la Région par une personnalisation payante. 
Elle a pris pour exemple les présidents des conseils départemen-
taux des Yvelines Pierre Bédier (LR) et des Hauts-de-Seine Patrick 
Devedjian (LR) : « Ca donnerait place à PB78 pour toi, Pierre, ou PD92 
pour toi, Patrick »... provoquant un fou rire difficilement contenu de 
l’assistance. S’apercevant alors de sa maladresse, elle s’en est alors 
excusée auprès d’un Devedjian qui, lui, riait plutôt jaune.

Le test salivaire anti-drogue, 
très peu pour lui ! Proposé 
dans les lycées par la nouvelle 
présidente LR du conseil 
régional d’Île-de-France, 
Valérie Pécresse, lors de sa 
campagne électorale, il attire 
les foudres de Mathieu Koch, 
jeune Aubergenvillois membre 
du conseil régional des jeunes 
d’Île-de-France. « Lutter contre 
la consommation de cannabis ne 
passe pas par un flicage des ly-
céens [...] la jeunesse consomma-
trice n’a pas à être stigmatisée et 
montrée du doigt », s’emporte-
t-il dans une lettre à la presse. 
Il y indique qu’il démission-
nerait du conseil régional des 
jeunes si la mesure venait à 
être adoptée.

MAGNANVILLE Les web séries : 
un phénomène à suivre

Fans de web-séries (série créée 
pour un format Internet), Dylan 
Guelton, Clément Cheminon et 
Ghiles Oulbsir ont décidé de mon-
ter une association pour créer des 
courts-métrages, des web-séries 
et partager leurs connaissances. 
« Nous avons de la qualité en France. 
Quand nous voyons la réussite des 
créateurs de Noob, nous avons envie 
de faire découvrir cet univers au 
grand public  », explique Dylan 
Guelton, président de Novus 
Studio.

L’association Novus Studio est 
née en mai 2014. Elle monte des 
courts-métrages : films documen-
taires, interviews. «  Nous avons 
eu envie d ’aller plus loin.Grâce à 

l ’association, nous avons plus facile-
ment les autorisations pour des lieux 
de tournage pour nos films et surtout 
notre web-série  », ajoute le jeune 
homme de 19 ans, étudiant en 
informatique. 

De nouveaux héros 
naissent avec 
les web-séries

En effet, l’équipe crée une web-
série  : «  The Samouraï  ». Afin de 
dénoncer l’individualisme actuel, 
l’histoire de «  The Samouraï  » 
raconte la vie d’un jeune homme 
qui devient samouraï pour défendre 
les autres. « Ce projet est pour nous 
faire plaisir avant tout. Cependant 
avec le long terme, nous espérons 

pouvoir en récolter les fruits pour 
l ’association », précise Dylan. Cette 

envie vient du succès de Noob, une 
équipe d’amateurs qui connaît un 
franc succès.

«  Nous sommes fan de Noob. L’année 
dernière, nous avons organisé la 
diffusion de leur premier film. Cette 
année, nous allons renouveler l ’évé-
nement avec la sortie du deuxième en 
février », finit par expliquer Dylan. 
Motivé, Novus Studio programme 
des événements autour de l’infor-
matique, des web-séries et des 
courts-métrages. Et pour conti-
nuer leur démarche, ils aimeraient 
s’agrandir et accueillir de nouveaux 
membres. www.novus-studio.fr.

Une association, Novus Studio, passionnée de web, 
réalise des courts-métrages, des reportages et surtout 
une web-série. Novus Studio souhaite la mettre en avant 
grâce à divers événements.

L’équipe de Novus Studio en plein tournage de leur web-série. Crédit Novus Studio
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Roli Pereira de Sa, jeune footballeur Mantais formé par le PSG, n’au-
ra pas mis longtemps à évoluer sur le terrain au Paris FC, chez qui 
il a été prêté jusqu’à la fin de la saison. Dès le premier match, soldé 
par une défaite 1-0 contre Brest, il a été titularisé par le club der-
nier de Ligue 2. Espoir du PSG, considéré comme une valeur sûre 
reconnue pour ses talents, il devrait pouvoir mûrir sur les terrains. 
Et peut-être enfin faire oublier ce moment de décembre 2013 qui lui 
a longtemps collé à la peau : encore en centre de formation, il avait 
critiqué sur Twitter le capitaine Thiago Silva, s’attirant la foudre des 
supporters et des dirigeants.

Noob, la web-série qui a enflammé le net

Noob est née grâce au toulonnais Fabien Fournier en 2008.  
Il s’agit d’une licence transmedia sur le thème des jeux vidéos 
en ligne. Le terme Noob désigne une personne débutante ou 
nouvelle au sein d’un groupe.

Une levée de fond exceptionnelle

En mai 2013, il fait appel aux fans via une levée de fonds  
participative pour tourner le film issu de la série. Il obtient  
700 000 euros en 70 jours alors qu’il demandait 35 000 euros. 
Pour remercier leurs fans, l’équipe de Noob a décidé de créer 
une trilogie.Une web-série de qualité grâce à la pas-

sion d’amateurs.

En bref

Dans le cadre de ses conférences 
mensuelles, le Domaine Berson 
accueille dans ses caves le car-
diologue meulanais Jean-Pierre 
Couffin, vendredi 5 février à 
20 h 30. Le médecins aborde 
pour l’occasion le passé de la 
science cardiaque, l’état actuel 
des connaissances à propos de 
cet organe longtemps méconnu, 
mais aussi le futur de la méde-
cine de cette pompe du système 
circulatoire humain. L’entrée en 
est libre et gratuite.

MEULAN-EN-YVELINES 
Que connaît-on 
du coeur ?

YVELINES
L’A13 en tenaille 
entre agriculteurs 
et taxis
Jeudi dernier, les automobilistes 
empruntant l’autoroute A13 ont dû 
trouver rapidement des itinéraires 
de substitution, ou prendre leur mal 
en patience. En effet, l’autoroute 
A13 a été fortement ralentie des 
deux côtés : les agriculteurs nor-
mands l’ont emprunté vers Paris 
afin de manifester leur colère et 
leur détresse face à des prix dont 
ils assurent qu’ils ne peuvent vivre, 
tandis que les taxis protestant 
contre une réglementation insuf-
fisante des Voitures de tourisme 
avec chauffeur (VTC) bloquaient 
presque totalement les entrées de 
la capitale.
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YVELINES Fibre optique : le très pressant besoin 
des chefs d’entreprise

Ils étaient là pour comprendre 
quel opérateur choisir en fonc-
tion de leur besoins. Les chefs 
d’entreprise yvelinois présents 
la semaine dernière à Mantes-
la-Jolie, pour une présentation 
faite par l’opérateur intermédiaire 
Covage, ont finalement surtout 
exprimé l’urgence de plus en plus 
pressante pour eux de pouvoir 
passer au très haut débit par fibre 
optique face à des besoins qui 
explosent.

En 2009, le conseil départemental 
choisissait Eiffage pour gérer un 
réseau très haut débit par fibre 
optique desservant les 118 zones 
d’activité économiques (ZAE) 
des Yvelines. Mais, si Eiffage 
construit partiellement le réseau, 
il le vend à des tarifs prohibitifs. 
En 2014, le Département casse le 
contrat, paie 10,7 millions d’euros 
et récupère la fibre optique, 
aujourd’hui gérée en régie.

Sans fibre,  
« plein de sociétés se 
trouvent freinées dans 
leur développement »

Depuis octobre, l’opérateur de 
gros Covage est chargé de la 
gestion des équipements de part 
et d’autre de la fibre, et donc de 

la commercialisation des forfaits 
d’accès auprès des opérateurs de 
détail en contact avec le client. La 
réunion de la semaine dernière 
était destinée tant à expliquer 
les subtilités de ces relations, 
ainsi qu’à renseigner les futurs 
clients des 68 ZAE aujourd’hui 
desservies.

« Nous sommes dans le commerce et 
avons besoin d ’internet en perma-
nence, explique Francis Salaun, 
représentant d’une quinzaine 
d’entreprises de la zone des 
Cettons, à Chanteloup-les-
Vignes. Plein de sociétés se trouvent 
freinées dans leur développement, 
les volumes de données augmentent, 
et des solutions en ligne se déve-
loppent mais nous ne pouvons pas 
les adopter. »

Alors, face à cette impatience 
manifeste, Pierre Corpechot, 
directeur de concession chez 
Covage, s’est voulu rassurant tant 
au niveau des tarifs proposés aux 
PME et TPE (voir encadré), que 
des prestations de débit ou des 
délais de branchement de huit à 
douze semaines. « Dès que vous 
avez des coûts télécom supérieurs à 
150 € par mois, ça vaut le coup de 
passer à la f ibre optique », a-t-il 
plaidé face à des patrons déjà 
largement convaincus.

Les patrons de la vallée de Seine n’ont pas fait mystère de leur impatience face à 
Covage, venu présenter le lancement de son très haut débit pour les zones d’activité 
yvelinoises.

Si, à la réunion organisée en partenariat avec le BGE d’Epône, un 
groupement de chefs d’entreprise, c’est Covage qui était présent, 
cet opérateur de gros n’est normalement pas l’interlocuteur des 
sociétés. Ces dernières doivent choisir leur forfait parmi les clients 
de Covage que sont plusieurs dizaines d’opérateurs de détail.

Et c’est alors que les choses se compliquent. « Je me suis adressé 
à une entreprise qui a fait des consultations, et il y a quand même 
des écarts de un à quatre en ce qui concerne les tarifs mensuels, 
indique ainsi l’un des patrons présents. Je ne vois pas comment on 
peut s’en sortir, sauf à avoir beaucoup de temps, il est dommage 
qu’il n’y ait pas de cahier des charges, de label. Là, on peut se faire 
enfumer. »

« Nous avons le même tarif pour tous les opérateurs. Nous vendons 
quelque chose qui est brut et sur lequel on s’engage, après, les 
opérateurs vendent un peu ce qu’ils veulent, explique alors Pierre 
Corpechot, directeur de concession chez Covage. La clé est de 
négocier, chacun veut l’affaire : qu’il donne les meilleures garanties 
techniques ou de service. »

Les TPE, premières inquiètes des tarifs du très haut débit après la 
douloureuse expérience Eiffage, peuvent notamment bénéficier 
d’un tarif raisonnable pour l’offre TPE Access, et même d’un demi-
tarif lorsqu’elles ont moins de six salariés. Mais ce tarif est celui 
de Covage, et nombre d’opérateurs de détail se gardent bien d’en 
informer les clients ou de répercuter ces prix plus doux.

« Dès que vous avez des coûts télécom supérieurs à 150 € par mois, ça vaut le 
coup de passer à la fibre optique », a plaidé le responsable de Covage face à des 
patrons déjà largement convaincus.
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Le couac du lancement 
bientôt résolu

L’offre de Covage a été lancée 
en octobre suite au contrat 
passé avec la régie du conseil 
départemental (qui gère la fibre 
optique elle-même, Ndlr). Mais 
aucun client n’a été raccordé 
à ce jour, la faute à une petite 
lenteur au démarrage. Le pro-
blème devrait être résolu d’ici 
deux semaines pour la grande 
majorité des 20 clients ayant 
souscrit les premières semaines, 
ont assuré Covage et la respon-
sable du Département. 

Alors, pour ces chefs d’entre-
prise, dont certains étaient pré-
sents, la patience, déjà poussée 
à bout avec l’épisode Eiffage, 
touche à ses limites. « Il y a eu 
un problème de process entre la 
régie et nous [...] nous sommes 
en situation de crise pour que ça 
se fasse dans les jours à venir, 
nous avons conscience que des 
clients ont résilié leurs contrats 
précédents », a promis  Pierre 
Corpechot, directeur de conces-
sion chez Covage, avec une 
transparence manifestement 
appréciée dans la salle.

L’impénétrable maquis des opérateurs et des tarifs

lagazette-yvelines.fr

VALLEE DE SEINE Formation aux gestes qui sauvent
Après les événements tragiques que la France a connu en 2015, le ministère de l’inté-
rieur lance des sessions pour apprendre les premiers gestes de secours, en février sur 
tout le territoire.

Les attentats de l’année 2015 
ont réveillé la conscience des 
Français  : apprendre les gestes 
de premiers secours. Afin de 
répondre à cette attente, le 
ministère de l’Intérieur lance des 

séances d’initiation gratuite de 
deux heures durant tout le mois 
de février.

Apprendre les premiers gestes de 
secours est un projet qui existe 

depuis plus d’une vingtaine d’an-
nées dans certains établissements 
scolaires et pour les civils. « Il est 
triste que de tels drames arrivent 
pour que les personnes se mettent 
à apprendre ces premiers gestes  », 
constate l’un des représentants 
de la Croix rouge.

Une itiniative  
pas assez médiatisée

« Ces séances ont lieu toute l ’année. 
Pour ceux qui le désirent, ils peuvent 
poursuivre avec la formation 
aux premiers secours  », poursuit 
Dominique Lepidi, directeur du 
cabinet du préfet des Yvelines.

Prendre soin des patients 
jusqu’à l’hospitalisation

La séance dure deux heures.  
La première heure est en cas de 
situation extrême avec de nom-
breuses victimes et la seconde 
heure, une situation du quotidien 
comme l’arrêt cardiaque. Il suffit 
de s’inscrire sur le www.yvelines.

Dominique Lepidi, directeur du cabinet du préfet des Yvelines et deux secouristes 
de la Croix rouge.
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Quand certains croient que le 
milieu éducatif n'est pas acces-
sible, le collège Galilée et le Café 
des parents mettent un terme à 
ces idées reçues. En effet, le Café 
des parents, né en 2008, rassemble 
les mères pour qu'elles échangent 
des problèmes rencontrés, poser 
leurs questions et échanger des 
conseils. Cette année, le Café 
des parents permet de découvrir 
l'univers du collège en y entrant.

«  Nous sommes en partenariat 
depuis de nombreuses années mais en 
2016, suite à cette première séance, 
nous souhaitons la renouveler en 
organisant plusieurs rencontres 
dans nos murs », confient ensemble 
la principale, Madame Fernandez, 

et son principal adjoint, Monsieur 
Mouysset. Les parents se sentent 
plus libre de prendre la parole et 
ne craignent pas le jugement des 
professeurs.

La coordinatrice du Café des 
parents, Hassna Moummad, 
rappelle l'importance de la 
«  coéducation ». « Les enfants le 
ressentent et progressent plus quand 
nous travaillons ensemble, parents 
et enseignants, ajoute le principal 
adjoint. Nous allons échanger sur 
les différents moyens d'échanger 
ensemble comme l'utilisation du 
logiciel Pronote  ». Un projet qui 
inspirera sûrement plusieurs 
autres établissements scolaires.

LIMAY Rencontre entre le café  
des parents et le lycée Galilée
Le Café des parents a été convié au collège Galilée pour 
que les barrières entre les parents et le corps professoral 
s’affranchissent, jeudi dernier à 9 h.

Un café et le dialogue naît entre corps enseignants et parents dans une ambiance 
conviviale.
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l’éco-hameau du Vexin français ?

ÊTRE BIEN CHEZ SOI ET AVEC SES VOISINS

 ÉCOLOGIQUES

UNE DÉMARCHE 

à 30mn de Cergy

INSCRIVEZ-VOUS VITE :

information@lechampfoulon.net 

Rejoignez les 10 familles 

Tél : 01 34 48 65 89

TYPES DE MAISONS PROPOSÉES : 
23 maisons, 5 ilots de 2 à 7 habitations de  

selon le besoin de chacun. 
Espaces extérieurs privatifs et partagés. 
Accession aidée à la propriété (TVA réduite), 
accession libre et autopromotion.

www.lechampfoulon.net

DES MAISONS

PARTICIPATIVE

CONCEVEZ VOTRE MAISON 

ET IMAGINEZ ENSEMBLE   

VOTRE QUARTIER  

entre Magny (95) et Mantes (78)

Informations, rencontre 

avec les futurs habitants, 

définition du projet.

  2    250m à 200 m   

déjà engagées.

ÊTRE BIEN CHEZ SOI AVEC SES VOISINS

CONCEVEZ  

VOTRE MAISON

ET IMAGINEZ  

ENSEMBLE

VOTRE QUARTIER

TYPES DE MAISONS PROPOSÉES : 5 îlots de 2 à 7 habitations de 50 m 2 à 200 m 2
  

selon le besoin de chacun. Espaces extérieurs privatifs et partagés. Accession aidée  

à TVA réduite, accession libre et autopromotion, autoconstruction possible.

DES MAISONS ÉCOLOGIQUES
UNE DÉMARCHE PARTICIPATIVE

INSCRIVEZ-VOUS VITE
Pour vous informer, pour participer à la prochaine  

réunion d’information et pour être candidat au projet  
de l’éco-hameau participatif du Champ Foulon.

information@lechampfoulon.net 

01 34 48 65 89

www.lechampfoulon.net

En Île-de-France, 
entre Magny (95) et Mantes (78)

Rejoignez les 10 familles 

déjà engagées

ET SI VOUS 
HABITIEZ
l’éco-hameau 
du vexin  français?

lagazette-yvelines.fr

En bref
MANTES-LA-JOLIE  L’institut du monde 
arabe s’exporte
Les locaux de la radio associative LFM ont accueilli une 
exposition de l’institut du monde arabe. 200 écoliers 
mantais ont ainsi pu découvrir les similitudes entre les 
trois grandes religions monothéistes.

«  Judaïsme christianisme islam 
proches… lointains » tel était l’inti-
tulé de l’exposition proposée aux 
écoliers la semaine dernière. En 
recevant en moyenne trois classes 

par jour, la radio associative LFM 
a essayé de proposer une sensi-
bilisation autour de la question 
religieuse.

Vendredi dernier, 34 élèves du 
collège Pasteur avaient fait le 
déplacement. Si un petit groupe a 
été détaché dans un premier temps 
pour regarder l’émission C’est pas 
sorcier « Un Dieu, trois religions », 
la majeure partie des élèves de la 
classe de sixième s’est vue attribuer 
un questionnaire. 

En quête de réponses

« Le questionnaire est un bon moyen 
de les occuper et ça leur permet de 
chercher les réponses à l ’intérieur de 
l ’exposition », a noté Estelle, pro-
fesseur de français. 22 panneaux 
explicatifs abordaient ainsi diffé-
rents éléments tels que les rites et 
les fondements de la tradition et 
le pèlerinage.

« Je ne savais pas que les trois reli-
gions se ressemblaient, a souligné 
Arif, 12 ans. Je connaissais mal 
le judaïsme et le christianisme  ». 
Mélissandre, responsable du pôle 
pédagogique au sein de la radio 
LFM, s’est attachée à leur montrer 
qu’ «  il n’existe pas de différences 
entre les trois religions ». 

Les écoliers mantais ont répondu présents à l’exposition de l’institut du monde arabe 
intitulée : « Judaïsme christianisme islam proches… lointains ». 
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FOLLAINVILLE-DENNEMONT Une résidence novatrice 
pour personnes handicapées

A 48 ans, Nathalie a emménagé 
début décembre dans un deux 
pièces tout neuf. Un appartement 
plus confortable qui n’a rien à voir 
avec celui qu’elle louait 100 euros 
plus cher du côté de Mantes-la-
Jolie. Sa situation, proche d’un 
garage, était la cause de beaucoup 
de nuisances. 

«  L’objectif était de trouver un 
logement dans lequel Nathalie 
puisse se sentir bien. Aujourd ’hui, 
je ne l ’ai jamais vue ainsi, a 
souligné Michel, tuteur de sa 
sœur en situation de handicap 
mental léger. Elle avait un peu 
peur du changement, elle appré-
hendait car elle marche beaucoup 
à son confort immédiat mais 
dès qu’elle a vu son apparte-
ment, elle a tout de suite aimé  ».  
«  Les personnes atteintes d ’un 
handicap psychique qui travaillent 

ont beaucoup de mal à trouver un 
logement, a noté Hubert François-
Dainville, président de Handi 
Val de Seine, gestionnaire de 
la résidence. La maison relais de 
Follainville-Dennemont permet 
cela, en plus, elle intègre une par-
tie soins et ça c’est novateur car ça 
n’existe pas dans les Yvelines ».

« Je cherchais  
un logement adapté »

Localisée sur les hauteurs du vil-
lage, la résidence a vu le jour grâce 
à Samuel Boureille (SE), maire de 
Follainville-Dennemont. Après la 
fermeture de la maison de retraite 
puis celle de l’établissement de 
soins de suite et de réadaptation, 
la municipalité a décidé de bâtir 
de nouveaux appartements qui 
répondraient également à l’obli-
gation de se conformer au taux 

de 25  % de logements sociaux. 
«  On a constaté que beaucoup 
de familles étaient dispersées 
aux quatre coins de la France 
car la prise en charge est une 
réelle problématique, a précisé 
Samuel Boureille. D’un autre 
côté, les maisons de retraite sont 
trop chères donc toutes ces raisons 
expliquent le fait qu’on ait choisi 
de créer du logement social inter-
générationnel qui accueillerait des 
personnes atteintes de handicap ». 

Les premiers logements ont été 
livrés début novembre et n’ont pas 
tardé à se remplir. En l’espace de 
deux mois et demi, plus de la moi-
tié des places étaient déjà prises. 
Parmi elles, la moitié a été louée 
par des personnes en situation 
de handicap, quatre jeunes ont 
élu domicile dans des T1 ou T2, 
quant aux locataires restants, il 
s’agit de pré-retraités et retraités. 

«Je cherchais un logement adapté 
pour rapprocher ma mère qui habi-
tait dans l ’Essonne, a confié une 
nouvelle installée. Ce n’est pas 
facile de trouver un logement qui 
soit accessible en fauteuil roulant. 
C’est un logement social, c’est neuf, 
pour l ’instant je suis contente de 
la vue et du cadre ». La résidence 
permet ainsi aux gens de se rap-
procher les uns des autres tout en 
comblant, en partie, une attente 
bien réelle.

La première résidence d’accueil des Yvelines permet désormais à des personnes atteintes 
d’un handicap psychique de trouver un logement adapté. Au total, il s’agit d’un ensemble 
de 83 logements intergénérationnels conçus et pensés pour favoriser l’autonomie.

Une résidence sociale pour personnes en situation de handicap psychique stabilisé s’est 
ouverte à Follainville-Dennemont. Elle doit permettre de favoriser l’autonomie.

LA
 G

A
ZE

TT
E 

EN
 Y

V
EL

IN
ES

Priorité à la scolarisation

La Maison départementale des personnes handicapées (MDPH) et 
la direction académique des services de l’éducation nationale des 
Yvelines ont renouvelé la signature de la convention départemen-
tale lors d’une cérémonie qui s’est déroulée au collège Flora-Tris-
tan à Carrières-sous-Poissy, mercredi dernier. 

« L’objectif est de favoriser la socialisation, assurer la scolarité et 
donner toutes les chances de réussite scolaire », a confirmé Serge 
Clément, directeur académique des services de l’éducation natio-
nale des Yvelines. La convention a pour but de fixer les modalités 
qui garantissent la prise en charge et le suivi des demandes des 
enfants en situation de handicap.

« Actuellement, il y a 77 Ulis (Unité localisée d’inclusion scolaire.
ndlr) en école, 52 en collège et 10 en lycée. Ce n’est pas assez, il y  
a encore beaucoup à faire », a ajouté Marie-Hélène Aubert, 
vice-présidente du conseil départementale des Yvelines et délé-
guée à l’autonomie. Aujourd’hui, d’après le conseil départemental, 
7 117 élèves scolarisés seraient en situation de handicap dont 
74 % en milieu scolaire, 22 % en milieu médico-social et 4 % en 
milieu sanitaire. 

7 117 élèves scolarisés seraient en situation de handicap dans le département des Yvelines.
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MANTES-LA-JOLIE Une nouvelle année et de bonnes ondes
Avec l’année passée et ses nombreux drames, les vœux de 2016 et le thème de la 
tolérance de la radio LFM ont réuni un grand nombre d’invités. Ils ont eu lieu lundi 25 
janvier à 20 h.

POISSY  Un salon pour apprentis  
et étudiants
La mairie continue de mettre en avant l’apprentissage à tra-
vers une présentation de nombreuses formations dans des 
secteurs qui recrutent.
Alors que débute la saisie des 
dossiers d’admissions pour les 
bacheliers de cette année, la 
municipalité organise un Salon 
de l’apprentissage et de l’étudiant, 
samedi 6 février, de 10h à 17 h au 
forum Armand Peugeot. Proposé 
pour la seconde année consécutive, 
il compte cette fois-ci 85 stands 
(le double de l’an dernier, Ndlr) 
afin de proposer un maximum de 
voies d’orientation post-bac, du 
CAP au master.

Formations du CAP au master

Intégralement financé par les 
entreprises et institutions par-
tenaires du salon, il met spéci-
fiquement en avant les filières 

d’apprentissage. Cinq universités, 
des écoles et instituts de forma-
tion du bâtiment, de la santé, de 
l’industrie ou de l’hôtellerie, sans 
oublier les institutions que sont 
la police nationale, les sapeurs-
pompiers ou l’armée, sont ainsi 
présents pour renseigner les futurs 
bacheliers.

Plusieurs conférences, du finan-
cement de son apprentissage aux 
études à l’étranger, ponctuent cette 
journée... sans oublier le groupe 
PSA Peugeot Citroën, incon-
tournable à Poissy. Ce dernier 
propose ainsi une session dédiée 
à la découverte des très nombreux 
métiers accessibles au sein du 
constructeur automobile.
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Dans notre précédente édition, un article consacré à l'inaugu-
ration des vignes de Juziers indiquait qu'elle se tenait dimanche 
dernier. Celle-ci est en fait prévue pour dimanche prochain  
7 février, nous nous excusons de cette erreur auprès des lecteurs.

lagazette-yvelines.fr

Comme tous les ans, le fonda-
teur de la radio LFM, Lahbib 
Eddaouidi, souhaite ses vœux 
entouré de personnalités 
yvelinoises. Les invités, poli-
tiques, membres d’associations, 
concitoyens,se sont réunis le lundi 
25 janvier autour de l’exposition 
prêtée par l’Institut du monde 
arabe. «  Judaïsme, christianisme, 
islam  : proches...lointains  » pré-
sente les trois religions mono-
théistes.

LFM, la radio de l’échange  
des cultures

Dans une ambiance conviviale, 
les différents élus de la Vallée 
de Seine prennent plaisir à se 
retrouver. Sourires, coups sur 
l’épaule, poignées de main se 
poursuivent tout au long de la 
soirée. «  Je suis ravi d ’avoir été 
invité. Cet événément est une très 
bonne initiative. Il répond très bien 
à la ligne que l ’on se donne dans les 

Yvelines comme le prouve la création 
de la communauté urbaine Seine & 
Oise  », confie Hugues Ribault, 
maire (LR) d’Andrésy.

Tous réunis autour  
de la tolérance

La « tolérance » est revenue dans 
toutes les bouches tel un credo. 
Chaque interlocuteur, au dis-

cours chronométré, a rappelé les 
événements de Charlie Hebdo 
et des attentats du Bataclan. 
« La tolérance c’est tolérer l ’intolé-
rance comme l ’a écrit John Rawls »,  
cite Philippe Tautou, maire (LR) 
de Verneuil-sur-Seine et premier 
président de la nouvelle commu-
nauté urbaine Grand Paris Seine 
& Oise (GPSO).

Valérie Pécresse, nouvelle présidente de la région d’Ile-de-France, et Lahbib 
Eddaouidi, fondateur de LFM.
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Vendredi dernier, les élus de gauche 
présents au sein de la nouvelle 
communauté urbaine Grand Paris 
Seine & Oise (GPSO), issue de la 
fusion de six intercommunalités de 
la vallée de Seine, ont obtenu deux 
vice-présidences sur les quinze qui 
étaient en jeu. Deux conseillers 
délégués sur quatre leur ont égale-
ment été dévolus.

Ce résultat conclut finalement 
l'accord, jamais officialisé mais 
pourtant sur toutes les lèvres depuis 
des semaines, passé entre la gauche 
qui n'a pas présenté de candidat à 
la présidence et Philippe Tautou, 
le nouveau président de GPSO et 

maire LR de Verneuil-sur-Seine. 
De quoi déplaire aux communistes 
mantais, déjà brouillés avec le PCF 
yvelinois depuis plusieurs années. 

Leur communiqué incendiaire, 
intitulé « Quand la lutte des places 
remplace la lutte des classes », 
dénonce « ceux qui se sont courbés 
une fois de plus devant l'attrait 
d'un pouvoir non mérité ». Le 
PCF départemental, dont trois 
membres parviennent dans l'exé-
cutif, a répondu par communiqué : 
« Pour obtenir des avancées, même 
minimes, nous devons nous rappro-
cher le plus possible des instances de 
décisions. »

VALLEE DE SEINE  Les communistes 
s’écharpent autour des vice-prési-
dences
Suite à l’élection de deux vice-présidents de gauche au sein 
de l’exécutif de la nouvelle communauté urbaine, les commu-
nistes yvelinois et mantais se sont écharpés par communiqués 
interposés.

VALLEE DE SEINE  GPSO : les villages perdent la bataille des 
vice-présidences
L’élection des vice-présidents de la nouvelle communauté urbaine se solde par une écrasante 
domination des villes de plus de 5 000 habitants.

Vendredi dernier, l'élection à bul-
letins secrets des vice-présidents 
de la communauté urbaine Grand 
Paris Seine & Oise (GPSO), issue 
de la fusion de six intercommu-
nalités de la vallée de Seine, réu-
nissant 73 communes, fut longue 
mais sans surprise. La gauche voit 
l'élection de deux vice-présidents, 
tandis que les soutiens de Philippe 
Tautou, son nouveau président, 
maire LR de Verneuil-sur-
Seine, et du président du conseil 
départemental LR Pierre Bédier, 
dominent largement l'exécutif.

Après la large victoire, la semaine 
précédente, de Philippe Tautou 
face au Buchelois Paul Martinez 
(UDI), pour la présidence de 
GPSO, les soutiens de ce der-
nier, souvent ruraux et villageois, 
risquaient un retour de bâton. 
Celui-ci n'a pas manqué de se 
produire : seuls les maires de 
Drocourt, Gaillon-sur-Montcient 
et Hargeville sont élus dans 
l'exécutif. 

Retour de bâton pour les sou-
tiens de Paul Martinez

Aucun autre représentant d'une 
commune de moins de 5 000 
habitants s'y fera entendre sa 
voix. Quelques élus, à l'instar de 
Stéphane Hazan, maire SE de 
Lainville-en-Vexin, ou de l'adjoint 
centriste andrésien Denis Faist, 
ont par ailleurs vivement protesté 
sur les réseaux sociaux contre le 
nombre de conseillers départe-
mentaux élus.

Les quinze vices-présidents

1. Sophie Primas, sénateur-maire LR d’Aubergenville.

2. Karl Olive, maire LR de Poissy et vice-président au conseil  

départemental.

3. Pierre Bédier, président LR du conseil départemental  

et conseiller municipal de Mantes-la-Jolie.

4. Catherine Arenou, maire DVD de Chanteloup-les-Vignes  

et vice-présidente au conseil départemental.

5. Laurent Brosse, maire LR de Conflans-Sainte-Honorine  

et conseiller départemental.

6. François Garay, maire DVG des Mureaux.

7. Eric Roulot, maire PCF de Limay.

8. Suzanne Jaunet, adjointe LR d’Achères.

9. Jean-Luc Santini, conseiller municipal délégué LR  

de Mantes-la-Jolie.

10. Cécile Zammit-Popescu, maire LR de Meulan-en-Yvelines 

et conseillère départementale.

11. Pierre-Yves Dumoulin, adjoint LR de Rosny-sur-Seine.

12. Dominique Pierret, maire DVD de Drocourt.

13. Christophe Delrieu, maire DVD de Carrières-sous-Poissy.

14. Jean-Luc Gris, maire SE de Gaillon-sur-Montcient.

15. Jean-Michel Voyer, maire SE d’Hargeville.

Les quatre conseillers délégués
1. Marc Honoré, maire LR d’Achères.
2. Dominique Bouré, conseillère municipale PCF de Limay.
3. Dominique Belhomme, adjoint LR d’Aubergenville.
4. Michel Lebouc, maire PCF de Magnanville. 

En bref

Le mouvement de grève national 
des enseignants, lancé à l’appel 
de nombreuses organisations 
syndicales mardi 26 janvier contre 
la réforme du collège prévue à la 
prochaine rentrée, semble avoir eu 
un certain succès dans le dépar-
tement. Plusieurs établissements 

yvelinois, qu’ils soient écoles, 
collèges ou lycées ont ainsi dû 
fermer mardi dernier, tandis que 
de nombreux professeurs se sont 
rendus à Paris afin de participer 
à la manifestation organisée par 
l’intersyndicale.

YVELINES Profs en grève, écoles fermées

En bref

VALLEE DE SEINE Les Kurdes manifestent
Depuis plusieurs semaines, les asso-
ciations regroupant les membres de 
la communauté kurde manifestent, 
en France comme dans les Yvelines, 
afin de protester contre les opéra-
tions de guerre, dont des bombar-
dements, menés par l'armée turque 
dans l'Est du pays (majoritairement 

kurde, Ndlr) qui connaît aussi un 
couvre-feu. Présents à Mantes-la-
Jolie le 31 décembre dernier, les 
Yvelinois d'origine kurde ont encore 
manifesté dans le calme vendredi 
dernier, cette fois-ci devant les 
mairies de Carrières-sous-Poissy 
puis de Poissy.
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La tragique série qui frappe le 
commerce carriérois les Trou-
vailles n’en finit plus. Vendredi 
après-midi, de nouveaux méfaits 
ont été perpétrés à l’encontre des 
deux gérants qui ont repris l’affaire 
récemment.

Deux mètres carrés brûlés

Peu avant 14 heures, le gérant est 
arrivé pour ouvrir son commerce 
lorsqu’une personne, le visage cou-
vert, l’a menacé en portant un ob-
jet pointu dans le dos. Tous deux 
sont alors entrés dans le bar-tabac 
mais rapidement, deux autres per-
sonnes les ont également rejoint. 
Elles étaient gantées et avaient le 
visage recouvert d’un foulard.

Très vite, l’ensemble des braqueurs 
a demandé le contenu de la caisse 
enregistreuse. Avant de repartir, les 
malfaiteurs ont allumé le feu dans 
le bar. Les secours sont intervenus 
rapidement et deux mètres car-
rés seulement ont été la proie des 
flammes. Il s’agissait principale-
ment de papiers.

Un chien pisteur a été dépéché sur 
place malheureusement, une forte 
odeur d’hydrocarbure a empêché 
toute avancée probante. La vic-
time quant à elle a été transportée 
au centre hospitalier de Poissy-
Saint-Germain pour être prise en 
charge. L’enquête a été confiée à la 
police judiciaire.

Des faits antérieurs

Le braquage qui s’est déroulé 
cette semaine est le troisième en 
date d’une série qui a débuté deux 
semaines auparavant (voir La Ga-
zette en Yvelines du 27 janvier). Le 
11 janvier dernier, deux personnes 
ont fait irruption aux alentours de 
20 heures. Elles ont ordonné la 
remise du contenu de la caisse et 
se sont vues remettre une somme 
en espèces d’environ 2 000 euros.

Cinq jours après, un second bra-
quage a été déploré. Samedi 16 
janvier, il était 17 heures lorsque 
deux hommes ont de nouveau volé 
le commerce à hauteur de 4 100 
euros et de 105 paquets de ciga-
rettes.

Réalisée par les policiers du com-
missariat de Conflans-Sainte-Ho-
norine, l’enquête avait permis la 
mise en détention de quatre sus-
pects. Agés entre 14 ans et 18 ans, 
ils étaient pour la plupart connus 
de la police. Ils avaient été déférés 
devant le parquet de Versailles le 
samedi suivant à savoir, le 23 jan-
vier.

Suite au braquage réalisé vendredi, 
Eddie Aït (PRG), conseiller mu-
nicipal d’opposition de la ville de 
Carrières-sous-Poissy et conseil-
ler régional d’Ile-de-France, a 
demandé dans un communiqué de 
presse « la tenue d’un conseil muni-
cipal extraordinaire sur les questions 
de sécurité afin de partager les solu-
tions et adresser un message d’effica-
cité à la population ». 

CARRIERES-SOUS-POISSY  Un troisième braquage
Un drame a encore frappé le bar-tabac les Trouvailles. Vendredi, trois personnes ont de nouveau 
braqué le commerce avant d’y mettre le feu.

MANTES-LA-JOLIE  Une agression à  
l’origine de la perturbation du trafic

Le métier de chauffeur de bus 
n’est pas de tout repos. Pour cause, 
l’un d’eux a été agressé vendredi 
soir alors qu’il effectuait le trajet 
de la ligne C sur la commune de 
Mantes-la-Jolie. Arrivé à l’arrêt 
«  Mozart  », sur la rue du même 
nom, au sein du quartier du Val 
Fourré, un homme cagoulé a uti-
lisé du gel lacrymogène sur le 
chauffeur tout en demandant le 
contenu de la caisse.

Droit de retrait invoqué

L’auteur des faits a détalé immé-
diatement et n’a laissé aucune 
trace mais son geste n’a pas été 
sans conséquence. Si la vingtaine 
d’usagers est sortie sans blessure 

de cette agression, le conducteur 
quant à lui a été incommodé par la 
bombe lacrymogène utilisée à son 
encontre. 

Suite à cet événement, dont le 
préjudice a été évalué à 150 euros, 
le bus a été amené au dépôt situé 
impasse Sainte-Claire Deville. 
Pour protester contre l’agression 
dont a été victime leur collègue 
âgé de 27 ans, les professionnels 
ont cessé leur activité durant tout 
le week-end. Une initiative qui 
a fortement perturbé l’ensemble 
du réseau Tam-en-Yvelines.  

Le droit de retrait a été levé lundi 
à 8 heures, entraînant le retour à la 
normale du trafic routier.

Vendredi soir, un chauffeur de bus a été victime d’une agression 
par bombe lacrymogène. Durant tout le week-end, le trafic a 
été perturbé suite au droit de retrait exercé par les profession-
nels.

•  Production et Distribution  
d’Eau Potable

•  Travaux d’Adduction en Eau Potable

•  Branchement Eau et Assainissement

•  Affermage de Réseau d’Assainissement

•  Prestations de Service, Contrôles de Conformité

•  Électricité Industrielle, Automatisme et Télégestion

• �INTERVENTION�24/24H 
pour fuite sur réseau | 30�agents�à�votre�service

28, quai de l’Oise - BP 6 - 78570 ANDRESY

Tél. : 01 39 70 20 00
Fax : 01 39 75 15 31 - E-mail : sefo@spie-sefo.fr
www.sefo-eau.com
Horaires d’ouverture   8 h - 12 h  |  13 h 30 - 16 h

L’agression du chauffeur de bus s’est déroulée sur la ligne C du réseau Tam-en-Yvelines.

PHOTO ILLUSTRATION

En partant, les malfaiteurs ont mis le feu à des papiers. Deux mètres carrés ont été 
brûlés.
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Samedi, un peu après 11 heures, la 
police nationale a été appelée au 
domicile d’un couple de personnes 
âgées. Ils ont expliqué qu’un indi-
vidu se faisant passer pour un agent 
EDF s’était présenté chez eux. Il 
était entré dans la maison mais 
avait refusé de présenter les docu-
ments attestants de sa fonction. 
Alors qu’il était éconduit, trois 

personnes équipées de brassards 
sur lesquels était mentionnée l’ins-
cription police avait fait irruption.  

Des cibles privilégiées

Ces faux policiers ont alors de-
mandé aux propriétaires s’ils 
avaient un coffre-fort ainsi que 
des objets de valeur. Leur réponse 
négative a provoqué le départ de 
tout ce beau monde et les résidents 
âgés de 86 ans s’en sont sortis sans 
dommages. Ces derniers n’ont 

constaté aucun vol bien que deux 
pièces aient été fouillées par les 
malfaiteurs.

Des faits similaires ont eu lieu 
quelques minutes plus tard sur la 
commune de Triel-sur-Seine. Un 
peu avant 13 heures, les fonction-
naires de police ont été appelés au 
domicile de personnes, âgées de 

90 ans. Ils ont raconté avoir reçu la 
visite de trois personnes munies de 
brassards rouges sur lesquels était 
apposée l’inscription police.

Ces faux professionnels ont pré-
texté que le secteur était la cible de 
cambriolages pour pouvoir s’intro-
duire  de manière légitime dans la 
maison. Ce n’est qu’à leur départ 
que les victimes se sont aperçues 
qu’on venait de leur dérober une 
bague sertie de diamants et de 
saphirs.

VALLEE DE SEINE  Les faux policiers  
dérobent une bague en diamants
Durant le week-end, plusieurs personnes ont déposé plainte 
après avoir reçu la visite de faux agents de police et de faux 
agents EDF. Les faits se sont déroulés sur les communes de 
Triel-sur-Seine et Andrésy.
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Les victimes ont dit avoir reçu la visite de personnes portant le brassard de la police.

PHOTO ILLUSTRATION

Agés de 18 ans et 22 ans, deux 
hommes ont été arrêtés par les 
policiers du commissariat de 
Mantes-la-Jolie pour leur impli-
cation dans un trafic de drogue 
dans le quartier de Gassicourt. Les 
fonctionnaires les soupçonnent de 
s'être livrés à une revente de can-
nabis.

Après plusieurs mois de surveil-
lance et l'observation d'un manège, 
les forces de l'ordre sont passées à 
l'action lundi dernier. Lors de leur 
arrestation, ils ont retrouvé 1 400 
euros et 200 grammes de résine de 
cannabis.

Ils ont été déférés devant le par-
quet de Versailles vendredi matin 

et sont passés en comparution 
immédiate dans l'après-midi. Les 
deux hommes ont écopé d'une 
condamnation de cinq mois de 

prison avec sursis ainsi que d'une 
mise à l'épreuve. Ils sont ressortis 
libres de leur audience.

MANTES-LA-JOLIE  Condamnés par la justice
Vendredi après-midi, deux hommes sont passés en comparution immédiate dans une affaire 
de stupéfiants. Ils ont écopé de cinq mois avec sursis et ont été remis en liberté à l’issue de 
l’audience.
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Les dealeurs ont été présentés devant la justice en comparution immédiate vendredi 
après-midi.

La matinée a du être sacrément 
difficile pour un jeune fêtard. Agé 
d’une vingtaine d’années, il a passé 
la soirée de jeudi à vendredi à faire 
la fête dans un club parisien avec 
des amis. 

Un portefeuille  
en guise de paiement

Après avoir essuyé un refus de la 
part d’un taxi, deux personnes ont 

proposé au jeune homme et à son 
ami de les ramener gracieusement. 
La gentille proposition cachait en 
réalité une intention malveillante. 

Alors que son ami s’était endormi, 
le jeune homme a commencé à se 
faire dépouiller de son portefeuille. 
Vraisemblablement un peu émê-
ché, il a essayé de se débattre mais 
a essuyé quelques coups de poings 
au visage. Le conducteur ainsi que 

son accolyte l’ont donc abandonné 
sur l’aire de repos située à hauteur 
de Morainvilliers. Les malfaiteurs 
sont repartis avec l’ami endormi 
à l’arrière. Ils l’auraient déposé 
quelques kilomètres plus tard sur 
la commune de Triel-sur-Seine. 

Suite au vol de portefeuille, plu-
sieurs retraits auraient été effec-
tués d’un dommage de plusieurs 
centaines d’euros. 

MORAINVILLIERS  Dépouillé, il est laissé sur l’aire de repos
Un jeune homme a été abandonné au petit matin sur l’aire de repos de l’autoroute A 13. Il avait 
passé la soirée de jeudi à vendredi dans une boîte de nuit parisienne.
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RANDONNEE Près de 3 000 participants pour la 80e édition de la marche nocture
Dans la nuit de samedi à dimanche, 2 891 personnes se sont lancées dans une randonnée nocturne de Versailles à Mantes-la-Jolie. Elle est organisée par l’association 
sportive mantaise.

Seuls, en groupe familial, d’amis 
ou associatifs, tous ont eu la vo-
lonté de dépasser leurs limites lors 
de la 80e édition de la randonnée 
nocturne Paris-Mantes-la-Jolie. 
A l’arrivée tous sont épuisés mais 
fiers d’y être arrivés et d’avoir 
bravé la pluie. « Nous sommes par-
tis à 6 h de Maule avec mes amis. 
Nous sommes fiers d’y participer  », 
explique Chantal qui n’en est pas à 
sa première marche. En effet, plu-
sieurs parcours ont été proposés 
selon les niveaux des participants.

Afin de soulager les blessures 
de certains, des ostéopathes et 
des podologues ont aidé la croix 
rouge. « Nous leur faisons des mas-
sages de 15 min pour diminuer les 
crampes  ». Pendant que certains 
récupèrent, d’autres recoivent des 
récompenses comme l’équipe des 
14 secouristes de la protection 
civile des Yvelines qui a ainsi pu 
récolter 200 euros pour aider 
l’association Un geste en plus, qui 
aide au financement d’appareil s 
pour les personnes avec un han-
dicape. Tous repartent fatigués et 
heureux.

lagazette-yvelines.fr

Qualifiée aux jeux olympiques 
de 2016 à Rio, Astrid Guyart 
est venue donner une séance de 
découverte à l’escrime à douze de 
ses collègues, cadres dirigeants 
d’Airbus. Cette jeune trentenaire 
travaille comme ingénieure aéros-

patiale dans cette grande firme. 
Facilement plongés dans leurs 
ordinateurs, en réunion, ces cadres 
peuvent ainsi évacuer une partie 
de leur stress et resserer leurs liens 
en se rencontrant dans un lieu 
hors de leur entreprise. Pour orga-

niser cette rencontre, le club Triel 
escrime, a ouvert les portes de la 
salle d’armes du Cosec. 

Avoir une championne 
dans son entreprise

Astrid Guyart a en effet un grand 
palmarès puisqu’elle a remporté 
plusieurs médailles d’or en coupe 
du monde escrime comme à Shan-
ghai en 2013 ou plus récemment, 
en Pologne, en 2015. Avec d’un 
côté sa casquette d’ingénieure 
et de l’autre l’escrimeuse, Astrid 
Guyart se prépare ardemment 
pour les jeux olympiques.

Armée de patience face à ses collègues, Astrid Guyart explique quelques techniques.
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VOLLEY-BALL Comme un sentiment  
de déjà vu
Cette semaine, les équipes principales du Conflans-Andrésy-
Jouy-Volley-Ball (CAJVB) ont donné leur maximum malgré une 
nouvelle défaite pour l’équipe élite masculine.

Les marcheurs gardent le sourire malgré la fatigue et la pluie.
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Certains se sont endormis dans le gymnase.
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Les chiens ont aussi participé même si le 
maître a dû « le porter à la fin ».
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Marc Moulin et Régis ont participé respectivant pour la 30e et 35e fois à la randonnée 
nocturne.
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ESCRIME Cours initiatiques chez Airbus
L’escrimeuse, Astrid Guyart, a donné des cours d’initiation à 
quelques ingénieurs de chez Airbus à Triel-sur-Seine, mercredi 
dernier.

Massages et soins par des osthéopathes.
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Les joueurs du CAJVB se sont 
bien battus lors du match contre 
Illac qui a gagné 3 sets à 0. Leur 
coach-adjoint, Thierry Da Silva, 
préfère perdre avec fierté contrai-
rement au match d'avant où 
l'équipe ne s'était pas réellement 
défendue. Les joueurs s'entraînent 
pour affronter Strasbourg, en 
quart de finale de la coupe de 
France, à Paris, samedi prochain.

Contrairement à leurs collègues 
masculins, les joueuses féminines 
de la Nationale 3 en championnat 
de France ont remporté 3 sets à 1 
contre Rosny. Elles ont ainsi tenu 
leur revanche sur le match aller. 
Leur force tient à leur solidarité 
qui a usé l'adversaire. Leur pro-
chain match aura lieu le 21 février 
à cause des vacances scolaires qui 
leur imposent une pause.

L’équipe a retrouvé son ardeur malgré sa 
défaite.
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LES MUREAUX Viens voir les magiciens, 
voir les comédiens
Pour faire rêver les enfants, les parents vont pouvoir les em-
mener au festival du cirque. Il s’installera au parc du Sautour, 
le samedi 5 mars à 13 h 30 et 17 h, et dimanche 6 mars à 11 h 
et 15 h 30.
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BUCHELAY Ainsi font, font, font,  
les petites marionnettes
Les enfants ont aussi le droit à 
leur spectacle avec deux représen-
tations du spectacle « Matisse ou 
la danse du lion  » d’Emmanuelle 
Marquis de la compagnie Carré 
blanc sur fond bleu, le mercredi 3 
février à 10 h et à 16 h. 

Le spectacle aura lieu à la salle po-
lyvalente. Il emmenera les enfants 
dans un voyage sensoriel dans 
l’univers d’Henry Matisse. Le tarif 
est à 8 euros, et les réservations se 
font au 01 30 92 59 20.

Bertrand Belin partagera avec le pu-
blic ses nouvelles compositions qu’il 
a enregistrées pour son cinquième 
nouvel album, Cap Waller. 

Il réinvente sa musique où il mé-
lange des styles de musiques venues 
de la côte sud jusqu’en Afrique.

La première partie du concert per-
mettra de rencontrer Rouge en ver-
sion accoustique, qui est un groupe 
composé de deux guitares et d’une 
voix, avec un répertoire de chansons 
rock. Un univers différent pour le 
spectateur qui écoutera après un 
spectacle aux timbres plus sensuels. 
Le plein tarif est à 18 euros.

MANTES-LA-JOLIE Dans l’imaginaire  
d’un musicien
Le guitariste et chanteur, Bertrand Belin, présente son spec-
tacle au CAC Georges Brassens, le samedi 13 février à 21 h.

Bunker Palace Hotel
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PORCHEVILLE Le  
printemps et l’art
Le salon des arts plastiques s’instal-
lera dans la grande salle des fêtes, 
les 12 et 13 mars de 10 h à 18 h. 
L’événement mettra en valeur une 
centaine d’oeuvres. Les peintures, 
photographies ou sculptures seront 
les bienvenues. Chaque exposant 
pourra présenter six œuvres sous 
remise d’un bulletin d’inscription 
accompagné d’un chèque de 10 
euros avant le 15 février. Le vernis-
sage aura lieu le vendredi 11 mars à 
partir de 18 h 30. Les dossiers d’ins-
cription sont téléchargeables sur le 
www.porcheville.fr et pour plus de 
renseignements : 01 30 98 87 80.

Artiste complet, Philippe Séon 
aime toucher à différents sup-
ports : la vidéo et la photographie. Il  
s’intègre en 1996 au monde du 
spectacle vivant. En 2013, il se 
consacre entièrement à la photogra-
phie.  Il découvre à travers l’histoire 
de son grand-père, ancien G.I lors 
de la seconde guerre mondiale, une 
passion pour les bunkers.

Son intérêt pour le cinéma lui offre 
un regard différent sur ces paysages 
de bunkers. Il mélange ainsi les ca-
drages photographiques et les ciné-
matographiques pour capter l’inso-
lite du quotidien. Il donne ainsi un 
aspect spectaculaire à ces paysages. 
L’entrée est libre.

AUBERGENVILLE Rencontre entre  
le cinema et la photographie
La Nacelle accueille les œuvres du photographe, Philippe 
Séon, qui a débuté le 29 janvier. Elle va durer jusqu’au 28 mai. 

Cette année, le festival fêtera ses 
15 ans. Il offrira un tour du monde 
avec des numéros de voltige, d’équi-
libre et de dressage réalisés par des 
circassiens internationaux. A travers 
ce festival, la ville s’inscrit dans une 
dynamique de création.

Le directeur artistique, Christophe 
Ivanes, a concocté un programme 
inédit comme l’accompagnement 
des spectacles par un orchestre 
codirigé par Eric Lesieur et David 
Fackeure. Les Micheletty, grande 
famille du cirque français depuis 
1892, participeront au festival. Le 
plein tarif pour le spectacle est à 12 
euros et le gala de clôture à 14 euros. 
Plus d’informations sur le www.les-
mureaux.fr.

Un voyage féérique dans l’univers du 
cirque.
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Des retrouvailles émouvantes entre Emma et sa grand-mère.

PH
.L

EB
RU

M
AN

MEULAN-EN-YVELINES
Le second volet  
de la rétrospec-
tive de Baumann
La rétrospective de l’artiste, Marc 
Baumann qui a débuté par une 
première partie en janvier, se 
poursuit avec la seconde partie du 
3 au 27 février au domaine Ber-
son. L’exposition dévoilera ainsi 
une partie de la vie du peintre et 
sa persception de la lumière. Les 
visiteurs pourront s’y rendre le 
mardi de 15 h à 18 h, les mercredi, 
vendredi et samedi de 10 h à 13 h 
et de 15 h à 18 h. L’entrée est libre. CHANTELOUP-LES-VIGNES Une tasse de thé 

et de la musique
Un thé dansant est organisé au 
complexe socioculturel Paul Gau-
guin, le dimanche 7 février de 
14 h à 18 h. Les danseurs seront 
accompagnés par l’Orchestre de 
variétés de Meulan-en-Yvelines. 

Après avoir dansé des tangos, des 
rocks et fait quelques pas de valse, 
un buffet et un bar pourront re-
donner des forces aux participants. 
L’entrée est de 5 euros.

ACHERES Au rythme du rap français

Blacko fait un retour solo remar-
quable. En effet, après avoir quitté 
le groupe de Sniper, Blacko a évo-
lué seul et a sorti un premier opus. 
Artiste réellement à part, l’esprit 
rêveur, il vient avec des musiques 
bien à lui. Il a quasiment inventé 
son propre style  : un mélange de 
rap, de reggae, hip hop et dance-
hall. Il marque les esprits avec un 
flow qui lui est bien particulier et 
ses paroles de chansons.

Il s’offre un nouveau départ avec 
« Le temps est compté  ». Sur scène, 
il présentera les chansons de son 
dernier album, sorti en 2015, 
«  Dualité  ». Le plein tarif est de 
18 euros. Les réservations peuvent 
se faire sur le site  : www.lesax-
acheres78.fr

L’ancien membre du groupe Sniper, Blacko, vient donner  
un spectacle au Sax, le vendredi 18 mars à 20 h 30.

Blacko vient enflammer la salle du Sax.
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Le théâtre des Oiseaux, accueilli 
en résidence dans le village, orga-
nise sa première veillée, le samedi 
6 février à 20 h au centre des arts 
et loisirs. La compagnie propose 
aux habitants de passer une soirée 
autour de jeux théatraux. Un vrai 
moment de partage où l’imagi-
nation est reine. Pour avoir plus 
d’information, le numéro de télé-
phone est le 01 30 92 57 74

BUCHELAY
Veillée et tradi-
tion théatrale

L’artiste André Arditti expose ses 
collages à la Passerelle jusqu’au 17 
février. Il s’est inspiré de Pop Art 
pour laisser son esprit voyager au 
gré de son imagination où se ren-
contrent les formes et les couleurs. 
L’entrée est libre, pour tous les ren-
seignements, le numéro est le 01 30 
42 80 60.

ROSNY-SUR-SEINE 
Un, deux, trois, 
session collage

La salle polyvalente va accueillir la pièce de Delphine L'Habitant intitulée 
Alfred Lock, le 6 février à 20 h 30. La pièce permet de s'interroger sur la vie 
en société. Elle met en scène, un homme qui va plonger au fond de son être 
et les questions qu'il se pose. Les voix, qui symbolisent ses pensées, pren-
dront vie sur scène et lui permettront ou non d'avancer. L'entrée est libre.

EVECQUEMONT Introspection, vivre en 
harmonie avec les autres

L’association des festivités juzie-
roises organise un karaoké le samedi 
6 février à partir de 21 h au centre 
du Bourg. 

Le répertoire des chansons ira des 
années 1960 aux musiques contem-
poraines. L’entrée est à 8 euros.

JUZIERS 
On pousse la 
chansonnette

Pour profiter de leur dimanche, 
les habitants pourront décou-
vrir le spectacle organisé par la 
troupe «  TempsDance  » orga-
nisé par le comité pour l’anima-
tion de Follainville Dennemont. 
La salle polyvalente ouvre ses 
portes pour accueillir le spec-
tacle sur le thème des comédies 
musicales lors d’un déjeuner 
de 12 h à 18 h 30, le dimanche  
7 février. Pour plus de renseigne-
ments le numéro de téléphone est 
le 01 34 77 25 02.

FOLLAINVILLE
DENNEMONT
Et un pas de danse
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Bélier : Des prises de conscience im-
portantes auront lieu concernant plu-
sieurs domaines, notamment les ami-
tiés. Vous aurez placé votre confiance 
dans des personnes qui n’en valaient 
pas la peine au détriment d’autres 
dont vous n’aviez pas vu la valeur.

Taureau  : Vous parviendrez à obtenir 
ce que vous attendiez depuis long-
temps sur le plan professionnel et 
financier. Cela vous réjouira, d’autant 
qu’il y avait quelques factures à payer 
en retard et l’administration n’attend 
pas !

Gémeaux : Quelques petits souvenirs 
viendront vous chatouiller l’esprit et 
vous ne saurez comment les inter-
préter. Serait-il question de reprendre 
contact avec une personne de votre 
passé ? Amour ou amitié ? Il faudra 
bien réfléchir à ce que vous voulez.

Cancer : Encore un petit effort et 
vous allez y arriver ! Vous voilà enfin 
débarrassé de ceux qui nuisaient à 
votre équilibre ! Vous vous félicite-
rez chaque jour d’y être parvenu ! La 
véritable liberté c’est aussi de dire non 
quand ça ne convient pas !

Lion : Et voilà ! L’ex est revenu et 
l’autre est là ! Que faire ? On dirait 
que vous risquez de vous satisfaire de 
cette situation en plus ! Attention, car 
vous savez qu’il y a toujours un revers 
de médaille. Seriez-vous prêt à parta-
ger de votre côté ?

Vierge : Pour vous, la Vierge, les 
choses semblent se stabiliser en amour 
et vous aurez la possibilité d’atteindre 
votre objectif professionnel avec brio ! 
Félicitations ! Vous gagnerez un peu 
plus d’estime de vous au passage !

Balance : Vous aurez la sensation 
d’avoir la tête dans une machine à 
laver en position essorage ! Il est vrai 
que l’on ne vous ménagera pas. Il y 
aura des remontrances de tous les cô-
tés et ça fait beaucoup ! Rien de vrai-
ment grave heureusement.

Scorpion : Vous n’aurez pas votre 
langue dans votre poche et on vous 
le fera remarquer. Votre partenaire 
en prendra pour son grade, mais ne 
se laissera pas faire. Bref, il y aura de 
l’électricité dans l’air ! Au travail, vous 
serez hyperactif !

Sagittaire : Vous aurez la possibilité 
de mettre en place des projets durables 
dans votre activité. Vos idées plairont 
et votre perspective sera tout à fait 
pertinente. Côté cœur, votre relation 
continuera son cours, de façon tran-
quille dans l’ensemble.

Capricorne : Il y aura de l’eau dans le 
gaz à votre travail. Vous ne parvien-
drez pas à vous faire comprendre et 
tout ce que vous direz pourrait bien se 
retourner contre vous. Côté coeur par 
contre, vous pouvez espérer un regain 
de passion dans votre couple.

Verseau : Vos réactions seront exagé-
rées et votre partenaire vous rabaissera 
le caquet plus d’une fois. Côté profes-
sionnel, il en faudra peu pour que vous 
preniez la porte, là aussi, cela pourrait 
vous être fatal.

Poissons :  Ce sera une semaine 
agréable dans l’ensemble. Vous vivrez 
une certaine tranquillité dans votre 
travail et vos amours se porteront à 
merveille. Vous recevrez de belles dé-
clarations, à vous faire rougir comme 
une pivoine !
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ACTUALITES 
La semaine dernière au micro de LFM

LFM Radio organisait le lundi 25 janvier ses vœux pour la tolérance, évènement réunissant de nombreuses associations, élus et entreprises du territoire autour de la thématique du vivre-ensemble. Philippe Tautou, président 
de la communauté urbaine GPSO, Pierre Bédier, président des Yvelines et Patrick Devedjian, président des Hauts de Seine étaient présents, ainsi que Valérie Pécresse, présidente de la Région Ile-de-France invitée d’honneur 
de cette deuxième édition. Parmi les invités, on retrouvait également les représentants des trois grands cultes monothéistes, le père Williamson, prêtre de la collégiale de Mantes-la-Jolie, Mohamed Ait-Saghir, représentant 
la grande mosquée de Mantes-la-Jolie et El Chaim Le Chem, rabbin de la synagogue de Poissy, ainsi que Damien Raymond, secrétaire général de la Ligue de l’enseignement des Yvelines.

Kossi, artiste conscient, était dans les studios de la Fresh Matinale pour nous présenter 
son premier album «Le diamantaire».

Les locaux d’LFM Radio ont accueilli le temps d’une semaine l’exposition itinérante «Judaisme, christianisme, islam : proches... loin-
tains» de l’Institut du Monde Arabe. Tout au long de la semaine, ce sont plus de 200 élèves des collèges mantais qui ont pu profiter 
de cette exposition, sous le thème des similitudes de ces trois religions.

Retrouvez l’ensemble de nos émissions dans leur intégralité sur notre site  
www.lfm-radio.com et en vidéo sur notre chaîne Youtube RadioLFMOfficiel.

Kossi

 « Il y a beaucoup  
de spiritualité dans 
mon nouvel album»

 « Il y a beaucoup
de spiritualité dans 
mon nouvel album»
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